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MAROUA: L’ACCUEIL D’UNE VILLE OMBRAGÉE 

I-  LA VILLE DE MAROUA  



I-   LA VILLE DE MAROUA: PRÉSENTATION PHYSIQUE ET HUMAINE  

 Zone soudano-sahélienne 

 800 mm de précipitations annuelles (irrégulières!) 

 Température: entre 25 et 45°C 

 Plaine entourée de montagne d’environ 400m 

 Végétation naturelle antérieure: savane arborée.  

 Hydrographie: 2 cours d’eau saisonniers traversant la ville, à berges 
fortement en érosion (et presque pas de caniveaux => inondations) 

 Population cosmopolite/ Environ 500.000 habitants 

 Activités:  

 Agriculture: jardins de case, cultures maraîchères, agriculture péri-
urbaine (sorgho sur vertisols) ayant fortement dégradé les sols en 
« hardés ».  

 Elevage  (claustration pour embouche bovine, moutons, …) 

 Commerciales: Vente carburant et vidange de véhicules 

 Urbanisation sans plan d’urbanisation 



II-  ENJEUX 

ENJEUX D’ANTAN 

- Arbres d’ornement 

- Ombrage 

- Stabilisation de berges 
 

ENJEUX ACTUELS 

- Lutte contre le réchauffement et les changements climatiques 

- Restauration des sols dégradés (principalement les sites péri-

urbains)  

- Production de bois énergie (principalement les sites péri-urbains) 

- Production de produits forestiers non ligneux (graines de neem, 

écorces de caïlcédrat, feuilles pour fourrage,…) 

- Assainissement (cas des sols inondés dans les zones d’habitation), 

principalement par l’Eucalyptus 



III-  LES REBOISEMENTS EFFECTUÉS: actions menées 

 Reboisements en allées en bordure de route dans les années 60-70 
avec principalement  Khaya senegalensis (caïlcédrat), Azadirachta 
indica (neem) par le premier maire de la ville, déjà écologiquement 
illuminé 

 Opération Sahel vert ayant mis en place des reboisements en 
bordure de routes et des hectares de reboisement en péri-urbain ( 
Azadirachta indica) 

 Reboisements dans les écoles, lycées, marchés, mosquées , 
églises,..; par les clubs des amis de la nature des établissements 
scolaires par les ONG,… 

 Espaces verts mis en place par la Mairie et le MINEPDED 

 Regarnies des bordures de route par les Mairies 

 Espèces de reboisement: Khaya senegalensis, Azadirachta indica, 
Cassia siamea et en faibles proportions d’Eucalyptus camaldulensis 
et Terminalia mantaly (plantés)  

 Epèces locales accidentelles (Balanites aegyptiaca, Adansonia 
digitata, Ziziphus spinachrisiti, Ficus gnaphalocarpa,…) 



III-  LES REBOISEMENTS EFFECTUÉS: difficultés  

* Entretien des reboisements effectués 

- protection des plants contre les animaux et les enfants, 

- arrosage  

*  Elagage !: L’élagage actuellement pratiqué par la 
compagnie de distribution d’électricité vise à éviter que 
les branches des arbres ne tombent sur des poteaux ou 
des fils électriques, malheureusement, ils se font au 
détriment du développement des arbres 

*  Vieillesse et « criminalité » des arbres : les arbres 
plantés depuis un cinquantenaire, s’écroulent sous le 
coup de l’âge et du vent, entraînant quelques fois mort 
d’homme.  

 

 



III-  LES REBOISEMENTS EFFECTUÉS: difficultés . Image 1 
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Ecorçage du Khaya senegalensis exploité comme plante médicinale 

III-  LES REBOISEMENTS EFFECTUÉS: difficultés . Images 2 
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III-  LES REBOISEMENTS EFFECTUÉS: difficultés . Images 3 



IV-   RESULTATS ET IMPACTS  

* Des milliers d’arbres plantés 

* Des plantations mises en place (réserve forestière, 
jardin botanique, …) 

* Belle présentation de la ville (bordures de route ornées) 

 Climat relativement frais, en comparaison à ce qu’il en 
aurait été pour cette ville de zone chaude. 

 

*  Effet tâche d’huile pour les autres villes et communes 
de la Région de l’Extrême-Nord (Mora, Bogo, Gazawa, …) 



IV-  Résultats et impacts: images 1 

PARC À FAIDHERBIA ALBIDA, ENTRE 2 
BRAS DE COURS D’EAU (MAYO KALIAO) 

 

UNE VUE DES BERGES DU MAYO KALIO 



JARDIN BOTANIQUE MIS EN PLACE PAR LE MINEPDED 

ET LA COMMUNAUTÉ URBAINE DE MAROUA 

VI-  Résultats et impacts: images 2 



V-   INITIATIVES NOVATRICES: les besoins et opportunités 

- Les gros besoins:  

- * Stabilisation des berges (extension des zones reboisées et 
« Stabilisation » des arbres en risque de tomber par une association 
avec des outils mécaniques ou des espèces herbacées à système 
racinaire dense et de surface) 

- * Gestion des reboisements déjà mis en place (entretien, arrosage, 
techniques conservatrices d’élagage,…) 
 

- Les opportunités: 

- * Processus de décentralisation et transfert de compétences 
environnementales au Communes 

- * Le PAN-LCD 

- * Le Projet sur la gestion du bois énergie du MINFOR dans le Nord et 
l’Extrême-Nord du Cameroun (avec un accent plutôt en rural) 

- * Le stratégie REDD+ dont l’élaboration est en planification 

- *Adhésion du Cameroun  à l’initiative de la Grande Muraille Verte (en 
cours) 



De gros besoins de stabilisation des berges des cours d’eau 

DES HERBACÉES SPONTANÉES EN 
L’ABSENCE D’ARBRES 

DES BERGES ENCORE NUES ET 
EXPOSÉES 

V-   INITIATIVES NOVATRICES: les besoins. Image 1 



ARBRE « STABILISEUR » DE BERGE EN DANGER D’ARRACHAGE, Mayo-kaliao à Maroua 

V-   INITIATIVES NOVATRICES: Les besoins. Image 



V-   INITIATITIVES NOVATRICES: les initiatives et idées. 
Nécessité d’une pérennisation et d’une amélioration des initiatives d’antan  

- Création d’un jardin botanique par le MINEPDED (le bois 
du cinquantenaire) 

- Création et gestion de forêts communales / 
communautaires dans les 3 communes de Maroua  

- Elaboration d’un plan de mise en place et de gestion des 
espaces verts pour la ville de Maroua et sa périphérie 

- Mise en œuvre du plan 

- Clarification des objectifs de reboisements à la 
production de bois d’usage et à la restauration des sols, 
à l’assainissement. 

  - Adaptation des espèces à ces objectifs 



Des pépinières mises en place pour le reboisement 

V-   INITIATITIVES NOVATRICES: les initiatives et idées. Image 



CONCLUSIONS 

 La ville de Maroua, de zone soudano sahélienne du 
Cameroun, a réalisé divers efforts de foresterie urbaine 
depuis cinquante ans. Actuellement des reboisements 
continuent à être menés par la communauté urbaine, 
les ONG, les établissements scolaires,..  malgré des 
difficultés notables d’entretien. 

 Toutefois ces réalisations ne sont pas coordonnées et 
restent insuffisantes quant aux besoins de protection 
des berges, de restauration des sols et 
d’approvisionnement en bois énergie actuels.  

 Il est capital qu’un plan de mise en place et de gestion 
d’espaces verts soit élaboré et mis en œuvre pour la 
ville, un plan avec un volet de foresterie communale 
bien élaboré et basé sur la mise en place des 
plantations. 



RECOMMANDATIONS PRINCIPALES DE L’EXPOSE 

 Elaboration et mise en œuvre d’un plan de 

mise en place et de gestion d’espaces verts 

(bordures de routes, stabilisation des berges, 

techniques de gestion des arbres de ville, 

assainissement des zones inondables,…) 

 Création et gestion de forêts communales / 

communales en vue l’approvisionnement en 

bois énergie, de la restauration des sols 
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